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CINQ BONNES RAISONS D’AJOUTER UN BANC À L’ENTRÉE 
DE VOS POULAILLERS 
 
À l’entrée d’un poulailler, chaque geste compte. Installer un banc de 
séparation entre la zone d’accès contrôlé (ZAC) et la zone d’accès 
restreint (ZAR) est une solution simple et efficace pour renforcer la 
biosécurité au quotidien. 
 
Pourquoi le banc fait-il la différence? 

1. Conformité aux nouvelles exigences du Programme de salubrité des 

aliments à la ferme  

Le 26 mars 2026, les Producteurs de poulet du Canada ont annoncé qu’une 

barrière physique sera exigée pour délimiter la ZAC et la ZAR à l’entrée des 

poulaillers. Installé au ras du sol, d’un mur à l’autre, le banc constitue une 

barrière tangible. Il empêche le passage direct de matière organique entre les 

deux zones et facilite la démonstration de conformité aux exigences du 

Programme. 

 

2. Moins d’erreurs humaines lors du changement de bottes  

Changer de bottes sans surface stable augmente les risques de déséquilibre et 

de faux pas – surtout lors des entrées répétées ou en situation d’urgence.  

Le banc offre un point d’appui stable et sécuritaire, limitant les erreurs 

fréquentes, comme poser accidentellement une botte souillée dans la zone 

propre. Il structure le geste et rend la procédure plus intuitive, tant pour les 

producteurs que pour les employés et les visiteurs.  
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3. Impossible (ou presque) à contourner 

Contrairement à des barrières minimalistes (ligne au sol ou bordure), un banc bien 

dimensionné ne se contourne pas facilement. Sa largeur et sa hauteur obligent à 

respecter la séquence prévue : s’asseoir, retirer les bottes de la ZAC, puis enfiler 

celles de la ZAR. Cette contrainte physique réduit les écarts de conduite, même 

lorsque la routine s’installe et que le temps presse. 

 

4. Biosécurité renforcée à l’entrée des poulaillers 

Les données de l’Agence canadienne d’inspection des aliments démontrent que la 

conception des entrées de poulaillers joue un rôle déterminant dans la prévention 

des maladies. Le banc est une pratique reconnue qui favorise l’adhésion aux 

protocoles de biosécurité en rendant les bonnes pratiques plus faciles à appliquer au 

quotidien – pour tous, sans exception. 

 

5. Solution simple, durable et rentable 

Bien conçu et solidement fixé, un banc est robuste, facile à entretenir et durable 

dans le temps. Comparativement à des solutions minimalistes ou temporaires, il 

représente un investissement modeste au regard des bénéfices : conformité, réduction 

des risques sanitaires et tranquillité d’esprit lors des audits et inspections. 

 

Le banc n’est pas un détail : c’est un outil concret pour structurer les gestes, 

réduire les erreurs humaines et protéger vos troupeaux. 

 


